
   

 

« Peu, c’est mieux » 
La démence, un défi pour les 

paroisses  
Journée œcuménique nationale pour des 

personnes impliquées en Église dans le 
domaine des soins palliatifs 

 

 

Mercredi, 26 octobre 2022, de 9h30 à 16h30, 
Basilique de la Trinité, Rotonda, Sulgeneckstrasse 11, 3007 Berne 

 

Le nombre croissant de personnes touchées par la démence représente également un défi particulier 

pour les paroisses. Les hommes et les femmes atteints de démence font partie de nos églises et 

contribuent à enrichir la vie paroissiale. A cet effet, il faut réussir à s'ouvrir aux personnes atteintes de 

démence et à leurs proches. Pour créer une communauté vivante dans une "paroisse sensible à la 

démence", il n'est pas nécessaire de mettre en place des projets coûteux et une multitude de nouvelles 

offres. Il convient plutôt de concevoir les lieux familiers et les cultes dans une nouvelle optique. 

Le matin, la parole sera d’abord au théologien et médecin suisse Thierry Collaud, pour une introduction 

au sujet complexe où s’entrecroisent démence, spiritualité et aumônerie. Ensuite, Antje Koehler, 

experte allemande en pédagogie pastorale et curative, nous parlera de ses riches expériences  dans 

l’accompagnement au sein des  paroisses sensibles à la démence. Elle abordera  les approches 

praticables et prometteuses pour toutes les personnes concernées. L’après-midi seront présentés 

plusieurs projets menés en Suisse et susceptibles d’inspirer  les activités dans les paroisses. 

La conférence est organisée par les deux Commissions d’expert en soins palliatifs de l'Église évangélique 

réformée de Suisse EERS et de la Conférence des évêques suisses. Une traduction simultanée 

allemand/français sera proposée.  

Programme : 
09h30 à 12h30  Exposés d'introduction et discussion 
12h30 à 13h30   Lunch 
13h30 à 16h30   Projets et idées de mise en œuvre 

 

Nous vous prions de vous inscrire via le lien suivant jusqu'au 12 octobre 2022 :  

INSCRIPTION en ligne  

Résumés 

 Thierry Collaud (intervenant principal), théologien catholique romain et directeur adjoint de  
l‘ Institut interdisciplinaire d'éthique et des droits de l'homme Université de Fribourg : 
 

La communauté chrétienne ne peut dire à personne « Je n'ai pas besoin de toi » 

Face à la maladie qui angoisse et qui effraie, nous développons des stratégies qui trop souvent 

séparent les "malades" des "bien portants". Je tenterai d'élucider ces mécanismes et de voir 

comment  la communauté chrétienne ne peut se penser que comme une communauté multiforme de 

https://www.evref.ch/fr/dates/journee-oecumenique-nationale/


   

guérisseurs blessés. Chacun, quel que soit son état, y a sa place propre, portant sa vulnérabilité et en 

même temps appelé à contribuer à la construction du corps commun. 

 

 Antje Koehler (intervenante principale), conférencière spécialisée, coach, chargée de cours à la 
HES de Cologne, aumônière en gérontopsychiatrie : 
 

« Quand les personnes atteintes de démence sont des prophètes - des pistes pour réaliser des 
paroisses sensibles à la démence ». (allemand) 
" Les personnes atteintes de démence font partie de l'Église - non pas à cause de leur démence, non pas 
malgré elle, mais avec elle. Antje Koehler partage les expériences pratiques et orientées vers l'action 
qu'elle a acquises au cours de ses longues années de travail dans des paroisses sensibles à la démence. 
Des idées, des opportunités et des limites nous montrent pourquoi les barrières se situent 
généralement surtout dans nos têtes. Le travail paroissial sensible à la démence ne se limite pas aux 
besoins de certains groupes cibles, mais peut être un enrichissement pour toute la communauté ".  
 

 Laurence Pesenti, aumônière qui, au sein des EMS, utilise des éléments créatifs et sensoriels dans 
les cultes et dans l'accompagnement spirituel des personnes atteintes de démence : 
 

« La Parole au creux du corps » 

Être en relation avec des personnes âgées touchées par des troubles cognitifs est un défi actuel majeur 

dans la pastorale de la santé, particulièrement dans les temps de célébration ou de rencontre 

individuelle. Comment les rejoindre? Comment aurait fait Jésus? 

Quelle médiation sensorielle autre que la parole peut être utilisée, à leur service, dans ces 

circonstances? 

Réflexions théologiques et propositions concrètes à partir de mon expérience en aumônerie d’EMS: des 

pistes possibles pour nos communautés et paroisses? 
 

 Roland Wuillemin, pasteur dans la paroisse de Zurich, co-directeur du projet «Drehscheibe Demenz» 
(en français « la plaque tournante de la démence ») et Monika Hänggi, diacre sociale dans la paroisse 
de Zurich, co-directrice du projet. 
"Drehscheibe Demenz" est un projet de la paroisse évangélique réformée de Zurich qui met en réseau 
les personnes atteintes de démence et leurs proches et encourage les contacts entre les personnes 
atteintes de démence et celles qui ne le sont pas. 
 

« En route vers une paroisse inclusive » (allemand) 
Une Église accueillante se caractérise par des espaces ouverts, facilement accessibles, conviviaux et 
accueillants, et surtout par des personnes qui ont du temps à consacrer et qui en prennent. Ce sont des 
conditions préalables à une appartenance et une participation vivantes, et ceci non seulement pour les 
personnes atteintes de démence et leurs proches. 
Comment concevoir les activités dans le domaine de la démence de manière à ce que tous les membres 
de la paroisse puissent se sentir concernés, par exemple celles et ceux qui aiment chanter, danser ou 
qui s'intéressent à la spiritualité ? Où se situent les limites ? Comment s'y prendre, quels sont les 
obstacles à surmonter ? 
 

 Andrea Mühlegg, directrice du Campus Sonnweid à Wetzikon, infirmière diplômée, experte en 
démence, enseignante en validation, superviseure et conseillère en organisation (MAS PHSG), 
ingénieure dans le domaine des denrées alimentaires : 
 

« Rencontrer, comprendre et soutenir les personnes atteintes de démence » (allemand) 
Concept de formation pour les collaboratrices et collaborateurs de l'Église et les membres de la paroisse  
 

Dans nos paroisses, la sensibilité aux personnes atteintes de démence ne se traduit pas seulement par 

des conditions-cadres particulières, mais aussi et surtout par une attitude commune. Celle-ci marque 

notre comportement et peut être développée et consolidée par des offres de formation ciblées et 

accessibles à toutes les collaboratrices et tous les collaborateurs de l'Eglise et des paroisses engagés. 

L'apprentissage en commun aide à élargir nos perspectives et donc à rencontrer, comprendre et soutenir 

les personnes atteintes de démence avec plus de facilité. 


